
 

 

Covid-19: un variant plus difficile à détecter 
découvert en Bretagne 

•  Saint-Brieuc (Côtes-d'Armor, France)  
•  16 mars 2021 15:39  
•  AFP (Antoine AGASSE)  

  

Un variant du coronavirus SARS-CoV2, plus difficile à détecter par les tests 
PCR classiques, a été découvert sur huit patients morts de l'hôpital de 
Lannion (Côtes d'Armor), incitant les autorités à accroître le traçage des cas 
contacts et à lancer une enquête à son sujet. 
Ce variant a été détecté au sein d'un cluster de 79 cas du centre hospitalier 
de Lannion. C'est la biologiste de l'hôpital qui a donné l'alerte au sujet de 
patients présentant les "symptômes typiques du Covid" avec "parfois" des 
résultats de tests PCR négatifs, a expliqué Stéphane Mulliez, directeur de 
l’Agence régionale de santé (ARS) Bretagne lors d'une conférence de 
presse. 
Sept des huit patients étaient ainsi négatifs aux tests PCR classiques, suite 
à des prélèvements nasopharyngés. Mais de nouveaux tests, sérologiques 
ou avec des "prélèvements respiratoires plus profonds", ont permis 
d'identifier la présence du Covid-19, selon la même source.  
La difficulté à détecter ce variant ne serait pas lié au fait que les tests PCR 
ont été réalisés tardivement. "Une des pistes, c'est que le virus transite de 
manière plus rapide entre les voies respiratoires supérieures et les voies 
respiratoires inférieures", a avancé Alain Tertre, responsable de la cellule 
régionale de Santé Publique France. "Mais ce sont des hypothèses", a-t-il 
précisé. 
Des échantillons envoyés à l'Institut Pasteur pour établir un séquençage 
ont mis en évidence un nouveau variant "dérivé du Clade 20C". 
La difficulté à détecter ce variant a poussé les autorités sanitaires à le 
classer "sous surveillance", c'est-à-dire dans la catégorie VUI (variant under 
investigation) de l'Organisation mondiale de la santé (OMS).  
Il n'est toutefois pas classé dans la catégorie des  variants inquiétants (VOC: 
variant of concern). A ce stade, seuls trois variants sont considérés comme 
particulièrement préoccupants, les variants anglais, sud-africain et 
brésilien, notamment pour leur caractère potentiellement plus 
transmissible. 



 

 

Pour le variant breton, "les premières analyses (...) ne permettent de 
conclure ni à une gravité ni à une transmissibilité accrues par rapport au 
virus historique", a assuré la direction générale de la Santé (DGS) lundi soir 
dans un communiqué. 
 

Covid-19: 38.000 cas en 24 heures, plus haut depuis 
le début de l'année 

•  Paris (France)  
•  17 mars 2021 21:19  
•  AFP  

La France a enregistré plus de 38.000 cas de Covid entre mardi et mercredi, 
un niveau plus vu depuis novembre, en pleine deuxième vague, selon les 
chiffres de Santé publique France. 
Malgré 38.501 contaminations enregistrées en 24 heures, contre 29.975 
mardi, le taux de positivité des tests est resté au même niveau que la veille, 
à 7,5%, selon l'agence sanitaire. 
En revanche, la pression sur les services de réanimation a très légèrement 
diminué, avec 20 patients de moins que la veille. Au total, 4.219 malades 
infectés par le coronavirus étaient en réanimation dans les hôpitaux 
mercredi, après un plus haut mardi (4.239) depuis la fin novembre 2020. 
Parmi eux, 357 y ont fait leur entrée en 24 heures, contre 435 la veille, selon 
la base de données Geodes de SpF. 
Plus d'un quart de ces patients en réanimation (1.161) sont hospitalisés en 
Ile-de-France. La pression y est en très légère baisse, avec 16 patients de 
moins en réa que mardi, mais la situation particulièrement préoccupante 
pousse les autorités sanitaires à tenter d'organiser des transferts vers 
d'autres régions. 
La situation est également tendue en Provence-Alpes-Côte-d'Azur et dans 
les Hauts-de-France, régions qui comptent respectivement 513 (+2) et 512 
(-14) patients en réanimation. 
Avec 1.745 nouvelles hospitalisations en 24 heures dans tout le pays, il y a 
désormais 25.314 malades du Covid à l'hôpital en France, contre 25.492 
mardi. 
L'épidémie de Covid-19 a fait 246 morts à l'hôpital dans les dernières 24 
heures, portant le bilan total depuis le début de l'épidémie à 91.437 décès. 
 



 

 

Biden accuse Poutine d'être "un tueur", Moscou 
rappelle son ambassadeur 

•  Washington (District of Columbia, Etats-Unis)  
•  17 mars 2021 23:10  
•  AFP (Francesco FONTEMAGGI)  

Joe Biden a dit penser que son homologue russe Vladimir Poutine était "un 
tueur" et a promis qu'il paierait "le prix" de ses actes, provoquant la 
première crise diplomatique de son mandat. 
"Pensez-vous que c'est un tueur?" La question de George Stephanopoulos, 
journaliste vedette de la chaîne américaine ABC, est directe, et la réponse 
du président des Etats-Unis ne laisse pas de place au doute: "Oui", a-t-il 
acquiescé dans cet entretien diffusé mercredi. 
Il n'a pas précisé s'il faisait référence au sort de l'opposant russe Alexeï 
Navalny, victime en août d'un empoisonnement imputé par les Etats-Unis 
à Moscou et aujourd'hui incarcéré en Russie. 
Joe Biden avait-il prévu d'aller aussi loin, à l'encontre des usages 
diplomatiques s'agissant du dirigeant d'une grande puissance mondiale, au 
risque de susciter l'ire du Kremlin? La Maison Blanche a justifié ses 
déclarations en assurant qu'il n'avait "pas l'intention de taire ses 
inquiétudes au sujet de ce qu'il considère être des actes néfastes". 

- Washington évite l'escalade - 

Dans un geste spectaculaire, Moscou a en tout cas annoncé sans tarder 
avoir rappelé son ambassadeur aux Etats-Unis Anatoli Antonov "pour des 
consultations". 
"Pour nous, l'essentiel est de déterminer quels peuvent être les moyens de 
rectifier les relations russo-américaines, qui sont dans un état difficile et 
que Washington a conduit dans une impasse ces dernières années", a 
expliqué la diplomatie russe. 
Elle a assuré pour autant vouloir "éviter leur dégradation irréversible", 
disant espérer que "les Américains sont conscients des risques". 
Le président de la chambre basse du Parlement russe Viatcheslav Volodine 
avait auparavant reproché au président américain d'avoir "insulté" tous les 
Russes et "attaqué" son pays. 
Semblant vouloir éviter l'escalade, le département d'Etat américain a 
assuré à l'AFP qu'il ne prévoyait pas de rappeler son propre ambassadeur à 
Moscou, disant vouloir maintenir "les canaux de communication ouverts" 



 

 

pour "promouvoir les intérêts américains et réduire les risques de 
malentendus" entre les deux puissances. 
Le président Biden affiche depuis son arrivée à la Maison Blanche en janvier 
une grande fermeté à l'égard du maître du Kremlin, par opposition avec la 
bienveillance souvent reprochée à son prédécesseur Donald Trump jusque 
dans son camp républicain. 
 

Birmanie : blessée lors de tirs croisés, une 
adolescente entre la vie et la mort 

•  Rangoun (Yangon division, Birmanie)  
•  17 mars 2021 17:18  
•  AFP  

Une jeune fille de 16 ans se trouvait entre la vie et la mort mercredi, après 
s'être retrouvée au milieu de tirs croisés lors de la répression d'une 
manifestation contre le coup d'Etat militaire en Birmanie, ses parents ayant 
finalement dû la conduire dans un hôpital de l'armée pour y être soignée. 
Plus de 200 civils ont été tués par les forces de sécurité depuis le coup d'Etat 
du 1er février contre Aung San Suu Kyi, d'après l'Association d'assistance 
aux prisonniers politiques (AAPP), alors que des dizaines de milliers de 
personnes sont sorties quotidiennement dans les rues pour réclamer le 
retour de la démocratie. 
L'une des dernières victimes de cette répression meurtrière est cette jeune 
fille, connue sous le pseudonyme de Ngwe Oo, touchée à la tête mardi par 
une balle en caoutchouc à Wundwin (centre) alors qu'elle se rendait au 
marché. 
"Elle allait acheter des légumes, mais les forces de sécurité lui ont tiré 
dessus, de loin", a raconté mercredi à l'AFP un médecin qui s'est occupé 
d'elle dans l'hôpital de la ville. 
"Elle n'était même pas dans la manifestation", a-t-il poursuivi, se 
présentant comme le docteur La Min - lui aussi donne un nom d'emprunt, 
par crainte des représailles des autorités, a-t-il précisé. 
 

- Crâne fracturé - 

Arrivée à l'hôpital militaire à 23H00, la jeune fille a subi un scanner 
montrant que des morceaux de son crâne fracturé s'étaient logés dans son 
cerveau, du côté droit. Puis elle a été opérée. 



 

 

"Même en étant opérée, elle n'a que 50% de chances de s'en sortir", selon 
le docteur La Min, qui dit avoir conduit la jeune fille à l'hôpital militaire non 
par bravoure, mais simplement car il craignait pour elle. "Le plus important 
était qu'elle reste en vie." 
"S'il vous plaît, ne tirez plus sur les gens", a-t-il exhorté les militaires, 
déplorant le nombre de vies perdues lors des manifestations contre le coup 
d'Etat. 
Le 19 février, la répression du mouvement avait fait son premier mort : une 
jeune fille de 20 ans blessée par balle dix jours auparavant - la junte avait 
de son côté fait état précédemment du décès d'un policier. 
 

L'astronaute français Thomas Pesquet désigné 
commandant de bord de l'ISS 

•  Paris (France)  
•  16 mars 2021 13:41  
•  AFP  

L'astronaute français Thomas Pesquet, qui doit s'envoler le 22 avril pour sa 
deuxième mission sur la station spatiale internationale (ISS), sera 
commandant de bord durant une partie de son séjour en orbite, a annoncé 
mardi l'Agence spatiale européenne. 
C'est la première fois qu'un astronaute français se voit désigner 
commandant de bord de l'ISS. Il sera assigné à cette tâche pendant environ 
un mois, vers la fin de sa mission dans l'espace, qui doit durer six mois. "Je 
suis incroyablement honoré !", s'est réjoui Thomas Pesquet lors d'une 
conférence de presse virtuelle de l'ESA. 
"Ça fait trois commandements européens à la suite pour trois missions sur 
l'ISS. Ça montre la place centrale que prend l'Europe de plus en plus dans 
la station spatiale, et pour les futures explorations lunaires", a-t-il ajouté. 
Thomas Pesquet, qui a été pilote de ligne, sera le premier Européen à 
rejoindre l'ISS à bord d'un vaisseau privé américain, la capsule Crew-2 
Dragon de Space X, qui doit décoller depuis la Floride le 22 avril avec trois 
autres astronautes à bord. 
"Ça approche, c'est dingue ! Il y a tellement de choses qui se passent 
qu'avant même de pouvoir y penser, je me retrouverai au pied de la fusée", 
a-t-il dit. 



 

 

A la fin de son séjour dans l'espace, Thomas Pesquet devrait être rejoint 
par un autre astronaute de l'ESA, l'Allemand Matthias Maurer. "Ça arrive 
très rarement que deux Européens travaillent ensemble sur l'ISS, ce serait 
un beau symbole qu'on puisse travailler ensemble", espère Thomas 
Pesquet. 
Lors de sa deuxième mission, appelée "Alpha", l'astronaute réalisera plus 
d'une centaine d'expériences en apesanteur. Il devrait faire quatre sorties 
dans d'espace, dites "extra-véhiculaires". 
 

Où est passée l'eau de Mars?  

•  Washington (District of Columbia, Etats-Unis)  
•  17 mars 2021 00:02  
•  AFP (Lucie AUBOURG)  

Mars n'a pas toujours été la planète aride que l'on connaît aujourd'hui: il y 
a des milliards d'années, elle abritait des lacs, des rivières, voire des océans. 
Mais la question de savoir où toute cette eau a disparu restait mystérieuse. 
Jusqu'ici, les chercheurs pensaient qu'elle s'était échappée dans l'espace. 
Mais selon une nouvelle étude, elle s'est en réalité retrouvée en grande 
partie enfermée dans la croûte martienne. 
Attention, cette trouvaille ne signifie pas "qu'il existe une espèce 
d'immense réservoir d'eau" sous la surface de Mars, avertit Eva Scheller, 
chercheuse au California Institute of technology et principale autrice de 
l'étude, publiée mardi dans la prestigieuse revue Science. 
"Nous disons que la croûte est formée de ce que nous appelons des 
minéraux hydratés, c'est-à-dire des minéraux qui ont de l'eau dans leur 
structure", explique-t-elle à l'AFP.  
Au début de son histoire, Mars avait assez d'eau liquide à sa surface pour 
la recouvrir sous l'équivalent d'entre 100 à 1.500 mètres de haut, selon les 
scientifiques. Il n'y en a plus aujourd'hui qu'entre 20 à 40 mètres de haut 
selon cette même mesure. Une eau présente soit dans l'atmosphère, soit 
sous forme de glace dans les calottes polaires ou le sous-sol martien.  
Alors où est donc passé le reste? 

- Jusqu'à 99% - 

Jusqu'ici, les chercheurs considéraient la perte de cette eau comme due à 
l'échappement atmosphérique. 



 

 

L'étude publiée mardi a ainsi pour la première fois construit un modèle 
ajoutant une théorie complémentaire. 
"Lorsqu'une pierre interagit avec de l'eau, il y a une série de réactions 
chimiques très complexes qui forment un minéral hydraté", explique Eva 
Scheller. L'argile est un exemple très commun d'un tel minéral, et 
également le plus répandu sur Mars, selon la chercheuse.  
 Jusqu'à 99% de l'eau disparue de la surface martienne pourrait ainsi être 
emprisonnée dans les roches. 
 

C1: Benzema propulse Zidane et le Real vers les 
quarts 

•  Madrid (Espagne)  
•  17 mars 2021 00:23  
•  AFP (Patxi VRIGNON-ETXEZAHARRETA)  

 

Grâce notamment à un but de son irremplaçable sauveur Karim Benzema, 
le Real Madrid a éliminé l'Atalanta Bergame (3-1, aller: 1-0) mardi en 8e de 
finale pour permettre à Zinédine Zidane de retrouver enfin les quarts de 
finale de la Ligue des champions. 
Le Real a d'abord souffert face à l'enthousiaste "Dea", venue jouer 
crânement sa chance à Madrid... mais l'inévitable avant-centre français a 
délivré Zidane et propulsé son équipe vers les quarts, en envoyant dans les 
filets italiens un ballon récupéré puis offert sur un plateau par Luka Modric 
(34e). 
Le capitaine Sergio Ramos, revenu d'une opération au genou gauche la 
semaine dernière, a ensuite accru l'écart sur penalty (60e), avant le but 
inutile de Luis Muriel en fin de match (83e) et la réplique immédiate de 
Marco Asensio (85e). 
Après deux campagnes européennes décevantes, c'est enfin la bonne pour 
"Zizou": le Marseillais, triple vainqueur de la C1 entre 2016 et 2018 avec le 
Real, n'avait plus franchi le stade des 8es de finales depuis son retour sur le 
banc "merengue" en mars 2019 (défait par l'Ajax Amsterdam en 2019, puis 
par Manchester City en 2020). 
"Oui, on va essayer de faire le doublé Liga-C1 ! Pourquoi ce serait 
impossible ? On est là pour ça", a glissé Zidane après le match. 



 

 

Coupe de l’America: Team New Zealand assoit sa 
domination en remportant son quatrième sacre 

•  Auckland (Nouvelle-Zélande)  
•  17 mars 2021 11:50  
•  AFP (Neil SANDS)  

  

Team New Zealand a remporté mercredi à Auckland la 36e Coupe de 
l’America, conservant la prestigieuse Aiguière d'argent à la faveur d'une 
septième victoire, décisive, face au défi italien Luna Rossa. 
Mené initialement 3 manches à 2, l'équipage kiwi a enchaîné cinq succès 
d'affilée depuis samedi pour s'imposer finalement 7-3.  
Il offre à l'archipel un quatrième sacre, après 1995, 2000 et 2017, dans l'une 
des compétitions les plus anciennes au monde, une institution qui fête 
cette année ses 170 ans. 
"C'est complètement irréel, c'est une satisfaction immense pour l'équipe", 
a confié juste après la victoire le barreur néo-zélandais Peter Burling. 
Les Néo-Zélandais avaient espéré tuer le match mardi, mais Eole a 
entretenu le suspense et contraint les dizaines de milliers de fans 
rassemblés sur les berges d'Auckland à remiser le champagne. Une bascule 
dans la direction du vent avait en effet poussé les organisateurs à reporter 
la 10e manche d'un jour. 
Et mercredi, Luna Rossa n'a jamais semblé en mesure de faire douter les 
Kiwis, Team New Zealand coupant finalement la ligne d'arrivée avec 46 
secondes d'avance, plongeant dans la liesse une ville sortie de confinement 
lié au coronavirus il n'y a que 11 jours. 
Cette victoire vient asseoir le statut de la Nouvelle-Zélande en tant que 
force dominante sur une épreuve, à laquelle elle a pris part lors de sept des 
huit dernières éditions.  

 

 

 

 

 

 

 



 

 

L'art thérapie, bouclier anti-déprime des étudiants 

 Rennes (Ille-et-Vilaine, France)  

•  16 mars 2021 09:00  
•  AFP (Hélène DUVIGNEAU)  

  

Concentrés sur la boule d'argile qu'ils prennent plaisir à malaxer, Charlotte 
et Joseph chassent leur angoisse grâce à des ateliers d'art thérapie gratuits 
réservés aux étudiants, loin de leur solitude subie et de l'univers enfermant 
des écrans. 
Lancées début février à Rennes par l'association Pool d'Art, ces séances 
d'une heure tentent de briser l'isolement social des étudiants tout en les 
aidant à lâcher prise et à reprendre confiance en eux. Au programme de 
"SOS étudiants": des arts plastiques, du théâtre, de la musique et de 
l'écriture. Pas besoin d'être un artiste accompli pour se lancer. 
Joseph, 20 ans, en L3 de statistiques, avoue "déprimer facilement". "J'avais 
besoin d'exprimer mes émotions. Chez moi j'ai de plus en plus de mal à me 
concentrer. Deux heures de cours théorique par ordinateur sur des 
formules mathématiques, c'est très compliqué", témoigne-t-il. 
"L'avantage avec l'argile, c'est qu'il n'y a pas d'erreur possible. On se laisse 
surprendre par la matière et il n'y a pas besoin de maîtrise technique forte 
pour réussir à faire quelque chose de joli", souligne Michèle Grenier, l'art 
thérapeute qui supervise la séance.  

- "Dans une bulle" - 

"Ces séances ne sont ni un médicament, ni une thérapie sur le long terme 
mais procurer une heure de plaisir et de légèreté à quelqu'un qui broie du 
noir depuis des semaines c'est déjà beaucoup", précise Clémence Hainaut, 
art thérapeute spécialisée en danse et théâtre.  
Une initiative saluée par Hervé Platel, professeur de neuropsychologie à 
l'université de Caen. "La pratique artistique nous met dans un état mental 
proche de celui de la méditation de pleine conscience, qui consiste à être à 
l'écoute de ses sensations. Ces séances sont des petites bouffées d'oxygène 
qui permettent d'être dans le moment présent et d'éviter que l'esprit ne 
vagabonde sur des pensées obsédantes et angoissantes qui tournent en 
boucle dans la tête", analyse ce spécialiste des bienfaits de la musique sur 
le cerveau. 



 

 

Délicat lifting en vue pour la tapisserie de Bayeux, 
joyau de 900 ans 

•  Bayeux (Calvados, France)  
•  17 mars 2021 18:41  
•  AFP (Chloé COUPEAU)  

C'est une "vieille dame" chère aux Britanniques qui a besoin d'une 
cinquantaine de personnes pour se déplacer. Agée de près de mille ans et 
fragilisée par d'innombrables petites dégradations sur ses 70 mètres de 
long, la tapisserie de Bayeux, va être restaurée mais pas avant 2024. 
"C'est une vieille dame qui a près de mille ans, une toile de lin très fine 
brodée de laine avec de multiples dégradations. En cas de péril, toute 
manipulation de l’œuvre dans son état actuel peut entraîner de nouvelles 
altérations. C’est la raison principale de cette intervention", explique à 
l'AFP Antoine Verney, conservateur en chef du musée où se trouve ce 
"monument" retraçant la conquête de l'Angleterre par Guillaume, duc de 
Normandie en 1066. 
En janvier 2020 huit restauratrices-conservatrices spécialisées en textile 
ont inspecté cm2 par cm2, à raison d'un mètre par jour et par experte, la 
tapisserie du XIe siècle classée mémoire du monde de l'Unesco, 
probablement conçue à Canterbury (sud-est de l'Angleterre). 
Parmi les centaines de personnages et d'animaux qui foisonnent sur le 
tissu, elles ont relevé notamment près de 24.200 taches et 10.000 trous, 
selon leur "constat d'état" publié en février. Les dernières réparations 
datent de 1870. 

 - 18 mois de travaux minimum - 

Les réparations doivent avoir lieu en même temps que la fermeture pour 
travaux de reconstruction du musée de la tapisserie, à partir de l'automne 
2024 et pendant 18 mois minimum.  
Avant la crise sanitaire, la tapisserie attirait 400.000 visiteurs par an dont 
70% d'étrangers. Sa restauration "est aujourd'hui évaluée à 2 millions 
d'euros", selon l'Etat, sans qu'on sache quel lieu, forcément proche de celui 
de sa conservation, pourra accueillir la remise en état d'une oeuvre aussi 
monumentale que fragile. 
La "vieille dame" d'un peu moins de 15 kg est à ce point fatiguée qu'elle 
sera exposée inclinée et non plus à la verticale à l'issue des travaux. 

 



 

 

Zoo de Mulhouse: opération dentaire réussie pour 
Baïkal, tigre de 14 ans 
 

• Mulhouse (Haut-Rhin, France)  
• 17 mars 2021 22:52  
• AFP  

  

Un tigre aussi peut avoir une rage de dent: Baïkal, un majestueux tigre de 
Sibérie de 14 ans, s'est fait soigner mercredi un croc cassé et infecté au parc 
zoologique de Mulhouse, lors d'une opération peu fréquente. 
"Il y a quelques semaines, on a commencé à voir que quelque chose n'allait 
pas avec ce croc, on avait un petit écoulement de pus sous le menton et, 
au moment de saisir sa nourriture, parfois il avait des postures de 
mandibules qui n'étaient pas tout à fait normales", a expliqué Benoît 
Quintard, vétérinaire et directeur adjoint du parc zoologique et botanique 
de Mulhouse. 
Le tigre mâle s'était déjà fracturé le croc il y a sept ans en jouant, la dent 
avait alors été dévitalisée et comblée, mais récemment "une fistule est 
apparue". 
L'imposant animal a été anesthésié, puis étendu sur le côté sur une table, 
la gueule maintenue grande ouverte pour nettoyer et combler de nouveau 
ce croc dont les racines font six ou sept centimètres de long. 
"Ce sont des interventions que l'on fait vraiment très peu fréquemment. 
(...) Cela faisait sept ans que nous n'avions pas manipulé ce tigre", a 
souligné Benoît Quintard. 
Sédaté à 14H10, Baïkal s'est réveillé à 16H57. 
"Cette intervention s'est très bien passée du début à la fin, sans aucun 
incident. (...) Il n'a fait aucun arrêt respiratoire, aucun arrêt 
cardiovasculaire, alors qu'on pouvait craindre des  petites difficultés vu qu'il 
est assez âgé", s'est réjoui le vétérinaire. 
 
 
 
 
 
 



 

 

Découverte d'une météorite aussi ancienne que le 
système solaire 

•  Paris (France)  
•  16 mars 2021 07:11  
•  AFP (Pierre CELERIER)  

Des scientifiques ont identifié une météorite comme la plus ancienne 
d'origine volcanique, issue d'une protoplanète apparue dans le premier 
million d'années de notre système solaire. 
Il lui aura fallu un long voyage, depuis sa cristallisation il y a 4 milliards et 
565 millions d'années, avant d’atterrir "grâce au hasard des orbites" dans 
le sud algérien il y a "au moins une centaine d'années", selon le géochimiste 
Jean-Alix Barrat, de l'Université de Brest. 
Il a signé récemment une étude, dans les Proceedings de l'Académie 
américaine des sciences, consacrée à l'objet trouvé en mai 2020 par des 
chasseurs de météorites dans une zone du Sahara, dont elle tire son nom 
d'Erg Chech 002.  
Il en existe officiellement 43 fragments, dont les plus importants sont "gros 
comme le poing", explique-t-il à l'AFP.  
La roche, d'aspect verdâtre quand on la coupe et de surface plutôt marron, 
est un témoin "exceptionnel", à plus d'un titre, de la formation des 
protoplanètes, ces embryons de planètes qui ont précédé l'apparition de 
celles de notre système solaire.    
 

- Jeu de billard cosmique - 

Erg Chech 002 est un objet rare à plus d'un titre.  
Sur les quelque 65.000 météorites répertoriées, elle est une des seulement 
4.000 caractérisées par leur "matière différenciée", plus élaborée que celle 
des autres météorites car issue d'un corps célestes assez gros pour avoir 
connu une activité tectonique. 
Avec enfin une composition unique, "c'est la seule des 65.000 météorites 
qui est comme ça", relève Jean-Alix Barrat. Il n'en est pas moins convaincu 
"que de telles roches étaient assez fréquentes au tout début de l'histoire 
du système solaire". 
Et soumet deux explications à leur rareté. Les protoplanètes les contenant 
ont "été utilisés pour la croissance des autres planètes telluriques", comme 
la Terre. D'autres ont été pulvérisées dans le grand jeu de billard cosmique 



 

 

des origines, dont la surface de la Lune, grêlée d'impacts, est un témoin 
tardif. 
Toujours en étudiant sa composition, on a déduit qu'elle avait alors voyagé 
pendant plus de 4,5 milliards d'années "dans un tas de gravier, protégée du 
rayonnement solaire".   
 

"Flight Simulator" du studio bordelais Asobo sacré 
jeu vidéo français de l'année 

•  Paris (France)  
•  17 mars 2021 22:42  
•  AFP  

Le studio bordelais Asobo, déjà récompensé l'an passé, a reçu mercredi le 
"Pégase" du meilleur jeu vidéo français de l'année pour "Flight Simulator", 
lors d'une cérémonie se voulant le pendant des César du cinéma. 
Le simulateur de vol, qui faisait son retour après quatorze années 
d'absence et a été salué par la critique, a aussi été distingué pour son 
"excellence visuelle", à l'occasion de la deuxième édition de ces prix. 
En 2020, c'est un autre titre d'Asobo, "A Plague Tale: Innocence", un conte 
sur la peste, qui avait reçu la consécration suprême. 
"C'est la deuxième année de suite qu'on a la chance d'avoir le prix du jeu 
de l'année, c'est extraordinaire", s'est réjoui Martial Bossard, cofondateur 
du studio créé en 2002. 
Quelque 1.500 membres de l'Académie des arts et techniques du jeu vidéo, 
créée en 2019, ont eu à se prononcer sur les jeux vidéo réalisés en France 
et sortis en 2020.  
La cérémonie s'est tenue alors que le secteur vient de connaître une année 
2020 faste, lors de laquelle il a largement profité des périodes de 
confinement qui ont contraint la population à rester à son domicile. 
En France, son chiffre d'affaires a ainsi atteint 5,3 milliards d'euros l'an 
passé, soit une hausse de 11,3% par rapport à 2019. 
 
 
 
 
 
 



 

 

L’Espagne sur le point de légaliser l'euthanasie 

•  Madrid (Espagne)  
•  18 mars 2021 09:20  
•  AFP (Diego URDANETA)  

Le parlement espagnol doit approuver définitivement jeudi la légalisation 
de l'euthanasie, faisant de l’Espagne l'un des rares pays au monde 
permettant à un patient atteint d'une maladie incurable de mourir pour 
mettre fin à ses souffrances. 
Priorité pour le gouvernement de gauche de Pedro Sanchez, l'adoption de 
cette loi, qui doit entrer en vigueur en juin, intervient après plusieurs cas 
emblématiques dans le pays au cours des dernières décennies dont celui 
de Ramon Sampedro, tétraplégique incarné à l'écran par Javier Bardem 
dans le film oscarisé "Mar adentro". 
L’Espagne deviendra ainsi le quatrième pays européen à avoir dépénalisé 
la mort médicalement assistée après les Pays-Bas, la Belgique et le 
Luxembourg. 

- Strictes conditions - 

En Espagne, la future loi, qui doit être approuvé avec les voix de la gauche 
et du centre, autorise aussi bien l'euthanasie - c'est à dire lorsque le 
soignant provoque la mort du patient - que le suicide médicalement assisté 
- lorsque le patient prend lui-même la dose prescrite. 
Le texte espagnol prévoit que toute personne ayant "une maladie grave et 
incurable" ou des douleurs "chroniques le plaçant dans une situation 
d'incapacité" puisse demander l'aide du corps médical pour mourir et 
s'éviter ainsi "une souffrance intolérable". 
Des conditions strictes encadrent la démarche: la personne, espagnole ou 
résidant dans le pays, doit ainsi être "capable et consciente" lorsqu'elle fait 
la demande, qui doit être formulée par écrit "sans pression extérieure" et 
renouvelée quinze jours plus tard. 
Le médecin pourra toujours rejeter cette demande s'il estime que ces 
critères ne sont pas remplis. En outre, elle doit être approuvée par un autre 
médecin et recevoir le feu vert d'une commission d'évaluation. 
N'importe quel professionnel de la santé peut enfin faire valoir "son 
objection de conscience" et refuser de participer à la procédure, prise en 
charge par le système de santé public. 



 

 

La future légalisation de l'euthanasie a été saluée par les organisations 
défendant le droit à mourir dignement et les patients pouvant être 
concernés. 
"Cela n'a pas de sens que les gens (...) aient une vie indigne", a déclaré à 
l'AFP Sofia Malagon, une Colombienne de 60 ans, atteinte de la maladie de 
Parkinson, qui ne veut pas devenir "un légume". 

- "Homicide" - 

L'Eglise catholique tout comme la droite et l'extrême droite, qui vont voter 
contre, sont en revanche vent debout contre cette réforme dont 
l'application suscite par ailleurs l'interrogation de certains médecins. 
L'euthanasie "est toujours une forme d'homicide", et "plutôt que défendre 
la vie", l'Etat "devient responsable de la mort infligée", a ainsi dénoncé la 
Conférence Episcopale Espagnole. 

 

Virus: l'OMS recommande de poursuivre l'utilisation 
du vaccin AstraZeneca 

•  Genève (Suisse)  
•  17 mars 2021 21:57  
•  AFP  

 
L'OMS a recommandé mercredi de continuer à utiliser le vaccin anti-Covid 
d'AstraZeneca, suspendu par plusieurs pays en raison de possibles effets 
secondaires, à la veille de l'avis très attendu de l'Agence européenne des 
médicaments sur le sujet. 

"Pour le moment, l'OMS estime que la balance risques/bénéfices penche 
en faveur du vaccin AstraZeneca et recommande que les vaccinations se 
poursuivent", indique un communiqué de l'Organisation mondiale de la 
santé, qui poursuit ses évaluations sur les problèmes rencontrés par 
quelques personnes vaccinées avec ce produit. 
Après l'avoir homologué vendredi, l'OMS a aussi préconisé l'administration 
d'un autre vaccin à vecteur viral, celui du laboratoire américain Johnson & 
Johnson, même dans les pays où circulent les variants du coronavirus plus 
contagieux. 
 

Face aux incertitudes et aux craintes sur la sécurité du vaccin du suédo-
britannique AstraZenaca, le ministre britannique de la Santé Matt Hancock 



 

 

a appelé mercredi à continuer son déploiement. "Il n'y a pas de preuves 
que ces vaccins ont causé des caillots", a-t-il écrit dans le tabloïd The Sun. 
Le Premier ministre britannique Boris Johnson a lui affirmé qu'il se ferait 
bientôt vacciner contre le Covid-19, "certainement avec le vaccin 
AstraZeneca". 

- Ramener la confiance - 

Pour tenter de ramener la confiance dans ce produit qui, selon un sondage 
Elabe, n'est jugé fiable que par 22% des Français, le Premier ministre 
français Jean Castex s'est dit mardi prêt à se le faire injecter "très 
rapidement", dès qu'il sera à nouveau autorisé. 
Alors qu'elle subit une pénurie de vaccins, l'Europe a menacé mercredi, via 
la Commission européenne, de durcir les conditions d'exportation hors UE 
des vaccins anti-Covid afin de garantir la "réciprocité" des échanges avec 
des pays qui en produisent eux-mêmes, appelant notamment le Royaume-
Uni à acheminer des doses vers le continent. 
Sept Etats européens, dont l'Allemagne et la France, ont allongé en début 
de semaine la liste d'une quinzaine des pays ayant suspendu 
l'administration du vaccin d'AstraZeneca suite à des problèmes, tels que 
des difficultés à coaguler ou la formation de caillots. 

  

 


